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LA FAMILLE
RfL'VUD lIEJDOMADAnCE

L'abonnement, qui est d'une piastre ( $1.00 ) par an, date du
ler janvier. S'adresser, pour tout ce qui oncene la revue, <a

F. A. Ptre, à Joliette, P. Q., Canada.

AVIS

Quelques plrsonnis ne reçoivent pas régulièrement la Faîible.
Nous y obvierons en faisant imprimer les adresses, l'année pro-
chamne.

JE LIS, IL LIT, ELLE LIT.

"Je lis des romans".
"Il lit des balivernes" " des frivolités."
"Elle lit des légèretés, lorsqu'elle ne lit pas dos bêtises."

Voilà, la réponse la plus commune que l'on fait aux ques-
tions.

Que lisez vous ?
Que ht-il ?
Que lit-elle ?

L'homme devient ce qu'i aime.
Si vous vous nourrissez de bagatelles, Monsieur, Madame,

Mademoiselle, vous serez...Monsienur Bagatelle, Madame Ba-
gatelle, Mademoiselle Bagatelle. C'est-à-dire que vous ne
serez pas grand chose.

De glâce, dirons-nous à ces personnes, prenez à la fin de
cette année, la résolution de vous mnettre a des lectures un

peu plus sérieuses.
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